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d u s c a n d a l e , parce qu on avait refusé da Ini servir a satisfaisant : mais nn comprendra qu'après une' telle se-
î v u ï ï i i v e , n , , l d e briser plusieurs vi lrcs a la perle; de ! coussc, il n'ait pas encore recouvré tont son calme : 
l é tabl i ssement , cependant on est a peu prés certain cn'il n'existe pas de 

A son arrivée sur les l i eux , I agent apprit que le père lésions iuternes ; et les ac:idcnts qui pourraient ir.ain-
>m jeu no homme avait offert de paver le» dira is : mais ! tenant se produire, ne pourraient élre que la cousé-
« dernier ne s en était pas MHNBS . d i p s é , dés l'uppart ! quc-nce de l'ébranlement du cerveau, 
l ion de la police. Disons de suile qu il est de nationalité ! 

iSlîiinna* - • -• , , , i, A l a front ière . — Les gendarmes de Tourcoing ont 
^ L S p l U S i • r d , i . " . n , ( l ; l " l l « " « » , l» s - I n i n s , mercredi, aux autorités be lges : Pierre llern.au, 
e n L î J , • • i " * ! ^ 5 " , e , l e ( ' 1 ' , • " " coup de tête t a u i e û r à Louvàin, poursuivi pour tentative de vol. il 
et posai . , » bru .-pourpoint, une que-' , , , , , de nationalité | , , l a i l d ( H e i m à ,a n r ' l s o n d c L ( w s ' _ N c u f expulsés, donl 

F A S - I D E - G A . 1 L A . I S 
L e s a n a r c h i s t e s d a n s l e P a s de C a l a i t . — La polii 

Deux mois de prison et trois amendes dcîioO fr.eliucuni 
an sieur l.oridan, [ 0 ir fraude. 

Nos lecteurs se rappellent l'arrestation de quatre indi , . .. . , . 

Bolieî VerS.w"kS DebSri e r S p o " e a re.?a"on opé'^e r ^ Ô - î i f S t * v S ï ï ï â l M d é j a œ n d l n n é 
. ^ « ' n o ^ r ' b r T d e t n i e r ^ p a r 'EFgSZlSSfôuSmZ \ ^ ^ J ^ L " . » " " e P r i 8 0 n P ° U r d i 9 t r i b u l i o n d e brù' 
à Tourcoing, au moment où les individus précités ten
taient d'introduire du poivre en grains en contrebande. 

Au cours de l'instruction à laquelle ils furent soumis. 

au représentant de r»ul"ril;'., 
C é l i n e ren eiuii>i (iblii-ealniiMbl 'Y trâffier, qui, poui 

tout reii ier.inienl. lil un p M inena ., liant, eu ajoutant 
qu'il se moejsjnrl du gouvernement français et de se., 
lois. 

Celle attitude plus ijii'iliei.rie. le. aggravée par de-
insuiies ù une '..IIIOII à laque,le il «levait l'bospiUlHé, 
valut ., I"'e.rvelé une ,-i,iidu,le in règle au poste île lu 
rue Ratvt-Josepli, où :i fut maintenu eu étal d'arresla-

iinissaiie. pom élre ('.iri;: tnr la 

- I n pénible aeel-
... iliuis \,:- ateliers du 

pe.gn.iae de l'Kueule. rue du .Marquisat. 
Par suite d'un faux mouvtsnieiil. une bobineuse, fcfee 

ne seize ans, Itntèv l i e r a i , s'esi f,,ii prendra la malu 
gaucho dan- >% panfrenaj*! de «m m l ie . , el a eu i, 
pouce mutilé. 

l-a Wnwéa .*ç,ut les premiers soins dans la pharmacie 
• le l'elitilisseiiieul.i n attendant l'arrivée de M. !n docteur 
Leners, qui lie .ippi„|iia un piuis-ne ni sounnaire. a pris 
quoi elle fU! r,c...•:,.•.il a - m -I miicile, à Croix. 

p r i s 
une femme condamnée pour coups et blessures volon 
laires, el un ouvrier mineur, condamné à liélliuiic pour 
entraves à la lilierlé du Iravail pendant les grèves, oui 
'•le conduits à la frontière. 

— Un conseiller municipal de Meurchin, M. Grard, a 
trouvé sous sa porte la lettre suivante : 

Un pseudo noyé. — Lo jeune homme doul nous avons 
parlé hier .-on.- le titre « un désespéré », Achiiie Détente 
e-i v i i n ; i iu - voir et nous a aflirmé.ce que nous serons 
constaté avec satisfaction, que non seulement il n'était 
pas noyé coiinnc on le supposait, tne.ts qu'il n'avait an 
cane velléité do tneltrc On à ses jours. Il Habite actuel 
lenieiil rue Daabculoiia Itouhaix. c'est à la suite d'une 
dis)-ussioii ,1. famille, nous a t il dit, et sens l'empire de 
l'ivresseae'il avait tenté da ae pendre el il IM nous a 
paru iiulleineul disposé à renouveler l'expérience. 

L'affaire d e s Orlons — Les nommés K l — i d , Sur 
mont et Leiitsii, luipliqu s à tort dans celle déplorable 
affaire, vienneiil d'être l'objet d'une ordonnance de non 
lien. Il est donc dc toute justice de les considérer désor 
mais comme innocents. 

L e s s o c i é t é s q u i n a i s s e n t . — Nous apprenmi 
A c t e de b r u t a l i t é d'un mari . — Dépara nu certain j le grogne d'amateurs qui a donné le Jtl décembre ilrriii 

tempe déjà. Mm* Aucswte Nulltii, née Célina Valider 
•'!-,l»ek, caliaretiere, rue du l'resn >y. àjéc de trente-huit 
Mis, . -i de la part de son mari l'onjet de ni ,u>ais truile-
•* o . l -

Dnns la journée de dimauclie dernier, parait-il,il l'avait 
» '•! de coups, el avait inëiiie essayé de l'étrangler 
• . ni- à l'intervention otqiorluiie île son propre Isè
re, qui la malheureuse aurait pu sortir, saine et sauve, 
des ni uns qui lui enserraient le cou. 

Hier encore, il aurait recommencé ses sévices : mais 
cette lois Mme Xultiu sVIait décidée à réclamer la pro
tection de la justice el avait déposé une plainte entre 
l i s uiams de M. l'radier, commissaire du premier arron
dissement. 

M! culwrelier fut par suite mis en état d'arrestation, et 
l ' iuler oiiatoire qu'il eut à subir aboutit à son incarcéra
tion définitive. 

une soirée dc famille, el qui a vu ses efforts couronnes 
de succès, est en instance près de St. le Préfet du Nord 
if lnde pouvoir se constituer en société Celte association 

qui aura pour litre : • Union dramatique de Tourcoing » 
•si et) bonne voie de formation. Déjà les listes de sous

cription se couvrent de signatures. Cet;,: société se pro
pose ,1e donner ai \ soirées par an, el le n'épargnera rien 
pour les rendre aussi agréables que possible. 

Le prix de souscription est de il francs pour les nieiii 
bres honoraires, et de 12 francs pour les membres pro 
lecteurs. 

Les personnes désireuses de s'inscrire peuvent s'a
dresser chez le président M. Chimot, rue des Lrsuliues: 

liez le vice-président M. Haclilerbeke, rue Sl-Jaciiues. et 
chez le trésorier M. Léon Lefebvre lils,7,">, rue de Gulsnes 
à Tourcoing. 

A u x b o n n e s m é n a g è r e s ! - Achetez le d é l i 
c i e u x b e u r r e d'Oostcamp, chez T a n g h e - V e r 
donc!; , ruo de l'Hotel-de-Villo, 1, T o u r c o i n g , l i eurre 
d e c r ê i n c de toute pureté , 3 fr ou le k i l o g . 
Maison Centrale : r u e d u l îo is , 13 ^treize), R o u b a i x . 
Dépôts : r u e Pierre-de-Roubaix , 150 à R o u b a i x ; 

2 , r u e do l 'Industrie, 8 à R o u b p i x . 
K. — E x i g e r sur les mot te s de beurre la m a r q u e 
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V o l d e h u i t p a t a s d a n s n n e v o i t u r e d e b o u l a n g e r 
—Dans la Mtréa de mercredi, vers six heures, le dômes 

tique de M. F. Duhamel, boulanger, rue Saint-Anloine, 
circulait avec I» vu ture de la maison, pour les livraisons 
quotidiennes. Il eut a s'arréler rue Daubenton, et des
cendit pour servir une couple de clients. 

On juge de sa stupéfaction, lorsqu'à son retour il cons
tata la disparition de huit pains. Il s'adressa a un collé-
Kue, stationnant à quelques pas. et celui-ci lui dit qu'il I de la laiteriè"d'Oostcamp. 
avait tue', vu une personne descendre de la voiture.cliar 
gée de plusieurs pains, mais qu'il ne s'en était pas pré- m*»»-^ .*» » . m. * - - .. 
occupé davantage. R O . X C Q . — l n h o m m e h o r r l l t l e m e i i t 

Levareon boulanger en fut quille pour aller conter m u t i l é p a r u n t r a i n . — M o r t d e l a v i e -
son cas à M chape, commissaire de police de la rue l i m e . — Mardi, v e r s neuf h e u r e s et d e m i e du soir , 
Sair.l Joseph, qui a ouvert une enquête. le cantonn ier k in ipo faisait , en r e m p l a c e m e n t de sa 

f e m m e , indisposée , le s e r v i c e de la barr ière Casier, 
N é c r o l o g i e . — On a n n o n c e la mort , à l 'âge de 14 entre Roneq et le passage à n i v e a u du I'ied-de Boeuf, 

a n s , do M. U e o r g e s Matlion, tils de M. et Mme Ma- quand il aperçut , ou l'ace de son l o g e m e n t , u n e j a m b e 
thon-Cuvel ier . Se s funérai l les auront l ieu le vendred i h u m a i n e . 

E p o v T M t é , il vou lu t n é a n m o i n s {aire des rocher- j 
c b e s , et . après avo ir parcouru c e n t m è t r e s e n v i r o n , 
il entendi t de s g é m i s s e m e n t s . 11 se d ir igea v e r s l'en
droit d'où partaient l es p la intes , e l b ientôt il dé-cou- | 
vrait , g i sant d a n s u n r u i s s e a u bordant la v o i e , u n i 
h o m m e af freusement mutile». Sa jambe droite était 

•onnaitre qu'ils étales! sru 
jouid'hui, lequel, mi 
loiulatiMialioiis subies p< 
la justice à l'audience de ce jour, avait organisé la con
trebande sur une grande échelle. 

.£•. i, ,, , c, , ïidéral.le de P o u r l e 2 5 T 0 U ! s e r e z bombardé. 
5î!ur l ë 'deHtqm ™ÙÏÏt«&« ^ « T * 1 ^ o u v e r l e ^ 

lr»i anarektite. •• 

Incend ie à B m a y . — L'n incendie d'une extrême vio
lence s'e. t déclare mardi, vers midi un quart, dans 1(8 

fTo*"r>ir%lâriwr"oyToiid"aii, et sa condamnation sus-1 grands bureaux des mines de la Cie de Bruiy , Les dégâts 
sont considérables. La partie des li it i inenls située près 
île la gendarmerie est presipie cointilèleiiieul détruite. 

Crime ou s u i c i d e à M o l i n c h e m . — On a retiré du 
canal au pont du la Laeque te cadavre du nommé Louis 
lïiKaii, domestique do ferme chez M. Houlenelle à Moliu-
gttêni. Ou igiioie s'il y a eu erîme ou suicide. 

énoncée. 
KMKI.IE NULLE, 3t ans, ménagère, à Tourcoing, déjà 

deux fois c uiilamuée pour vols, a recueilli une troisième 
condamnation a î mois de prison pour avoir sooatrsit 

i inoutre d'une valeur de i.i francs à l'étalage d'nn 
liorlogoi. 

I .N MOIS DE I'HISON el o franc- d'amende à Maximilien 
(iose, et i mois de prison, Su fr. et '> fr. d'amende, à 
Louis Walteau, deux ivrognes émérites qui ont injurié 
la police qui voulait calniér leurs tran-p, i l s hachinues. 
Le second est |«iursuivi, en plus, |ionr luis de c'Oture. 

QUATRE LKDTV1DCS, pour qui ce beau pays de France a 
tin attrait particulier, tuais dont la conduite et les anté-
• d e n t s judiciaires leur ont attiré un arrêté d'expulsion, 

oui violé cel arrêté et y sont quand même revenus. Coul: 
10 mois de prison à François Filliers, 2 mois à Alphonse 
Mercier. 2 mois également à Henri Pellelool et i.'i jours à 
Henri Devogol. 

C o u r « l ' a p p e l d e D o u a i . — Audience du mercredi 
10 janvier.— Lv i VII.I.HI; FIUKLI: CAHETTE. — Les procès 
lontiiiueiit entre le syndic de ''ancien négociant de Tour-

o inge t MM. Charles Lévy et frère, négociants à Paris. 
L'appel porte aujourd'hui sur un jugement du tribu

nal de commerce de Tourcoing, du 10 octobre 1893. 
Le svndic a demandé à MM. Lévv te rapport i - de 

:I0.888 fr. 4.1 touchés le 7 juillet 18('->, et t de 919* fr. SO 
touchés le 23 du même mois. 

Le tribunal a admis le rapport pour les 9,192 fr. 50. 
et. d'autre part, pour 10 540 fr. 05 ; il l'a rejeté pour 
20 348 fr. 40. 

MM. Lévy sont appelants principaux ; mais le syndic 
appelle incidemment. 

H s'agil de l'application des ait . 44») et 447 du Code de 
commerce. 

JOJOlJiLaGi-X^^XJilS 

rïnncertr, et Speci cle^ 
s.«.ir<-«- d e «cala. — On annonce, pour le JO janvier, une 

soirée de gala, au « lliiou Cnnrei t •,. 51, rue de la Itondellc, qui 
sera donnée au bënéùcc de M. Lucien Pigeard, le fantaisiste 
équilibristc et comique en tous genres, avec le concours d'ar
tistes étrangers. C e tombola composée de vingt lots, dout un 
coq et un lapin vivants, sera tirée. 

M courant , à 10 h e u r e s 1[2, e n l 'égl ise Notre-Dame. 
L'assemblée à l 'ég l i se . 

C i o t x Lue femme qui tr»U de se insrfdcr f n i î o r 
liant un 0 M M de chloroforme. — Il y a environ quinze 
jours, une femme Marie Ho.nans, journalière, épouse di 
v o m i s de Charles Uoujter, eul a 
va>l avec " 
a la suite 
•.•lin, qu'elh: résolut d'en liuir avi , , n e , et, mardi, à 
huit heures et demie du soir, el le \M ut, dans une jatte. 

C a - r a n d . T h é â t r e d e H . o t a . l î a i a c 
J e u d i 1 1 J a n v i e r 1 8 9 4 

O H A N D Z S O I R É E D E O A L A 
AVEC. LE CiINCOLli, 

de M"* P R I V A T , c o n t r a l t o d u Grand T h é â t r e d e L i è g e 

H Ë R O D I A D -
Crand opéra en i actes, musique d e j . MASSKMST 

Grand orcheslre ">5 musiciens, avec harpe. Chours 
complets 48 i-horistes. Uorp* dc ballets. Costumes et 

, i i ? »?, i ' l i r e V , a v , e r " " T l ' a " I |UI vl" I c o u p é e un p e u au-dessous du g e n o u ; e l l e avai t é té 
de laquelle ^ i C , , ! ' ilc'ui n l T t e f c u . ' ! P 1 " » * ^ » « * te c a n t o n n i e r l u t a i t d é c o u v e r t e K i m p e 

ie contenu d'une houleille plein, 
puis quatre aus, était déposée dans :i cl 
cher. Saisissant alors la jatte, ei • I 
partie du liquide; puis, après avoir plai 
l'entrée de sa cave, elle sortit puni M re 
de Hoplomb. qu'elle rencontra as I 

Ils tir ni roule ensemble, el. a peine .1 
Itxjs,. que Mar i ltoni.ins pria M iilon.1, d'écr 
Irau-fiapUale. qui habite Kltetelles Kll ! 
«nais coinnie elle iiisa I à son frère de veni 
Mepliin.b s intarpuaa. •• Non. dit-il, je i 
je l'ai , ir,,| ! »EI Ijeta 'a ieilre an l.ii La leuinM* « 

•rt i m . or» vers la f a * t , s'empara de la jatte qu'elle 
avail laissée à l'eatrée. i l eu vida i- content 
fruit HeiSj venant le jeter dans Un bras de -i 
.• J'- le pardonne '. lin dil elle, i • -

la ' i'\i;rsea>aul j . i d n ci nuais.sano . Affn 

reconnut le b lessé ; c'était u n o u v i i e r de fabrique, 
.Iules Dhal lu in , travai l lant à T o u r c o i n g , el d e m e u 
rant r u e de la Latte à l t o n i q . 11 se plaignait du froid. 

Sans perdre un m o m e n t , lo c a n t o n n i e r courut à 
l 'es taminet d u Pied-de-Bosuf, et le cabaret ier , M. 
( lue . monprez , a ins i que M. H a t , cu l t ivateur , s e 
porteront a u s e c o u r s de l ' infortuné Dhal luin, qu'i ls 
l i laeèrent sur u n e chaire et l ia t i sportèrent à l'esta
m i n e t . 

P e n d a n t c e t e m p s , l e c a n t o n n i e r Ki inpe al lait pré
v e n i r M. Détartre, c o m m i s s a i r e de pol ice à R o n e q , 
qui s e transporta sur les l i eux , a ins i que M. re doc
teur Ual issot . Mais , à l 'arrivée de cea m e s s i e u r s . 

',j", ' Dhalluin venait de r e n d r e le d e r n i e r soupir . 
M. Dela l lre procéda aux couatetat iona d'usa | e, et , 

!.i ! après a v o i r fait transporter le corps :'ti défunt a son 
Mepiomb | d o m i c i l e , o u v r i t u n e e n q u ê t e , d e laquel le il résul te 

forme qili.di 
nihre à cou-

une grande 
e récipient à 

Ire au devant 

nl-ils ren-
à son fr re 

a la lettre: 
I ,'hei'cbe:, 

rirai pas retl : 

R T I T . 
<eret;-tn 
liai.Vil, 
on» -
me. t. -e l l e l . III 
Hlf Van 

l l eru ia 

loir.ea 

n v i i 
tu j.ni 

i n e u i e i 
. inq ia 
- I.ueit 
e St-Jo 
t u n e r . 

,,„;.!„ 

n\. flraudc 

. I l l l f UAIX 
lier. — Mari 
-, r u e S t -A l ld i 
* r Devernav 
•, R o v p e n . n 
senl i . :i5 — 
7. — Albertia 
i se l , n i e d l l a 

mise en scène. 

. — Iktelaratii 
e l'ei 
e. • . 
t e 'du 
Mai i. 
e Me-
lie, s . 

d a r d , n 
- i u l e 
E r n e s t 
K n n t e i 
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s V e r m e i l l e 

F e i r t . p la i 
o v . I « . -
,te . r u e ,1e 
n e Cliaili ' i i 
ne D u p o n t 

Mieesi 
se . 10', 

•e d u 
Vlple 
la Vi , 

. r u e 

du 
'(te 
l'n 

: - 0 

! l 7 . 
d e s 

ippelu MI s. c . i i rv l ne v,.i-ii„ ,„• •..unie, ni boire lia lad ( , , 1 0 Dh.illuin a é t é t a m p o n n é par le train partant il, 
a i a i . . s e s j , r.. qi... fui aiasi sonlagei 11 pul reprendre t o u r e o i n f f n huit h e u r e s t r e n t e c inq m i n u t e s et s e 
ses M U S . PeiHlaul ce !.--ni-, oa était aile cherelM M. la l i i , . ia«- l u»TL„P Halluin-Mnniii 
dcx-leur Mon .1 qui s e t r o i i v . o i d a n - le vo, , u " ' f a n s i i i l l . i l luin .Meniti 
an moyen d'un tut., lava, completem. ut r.-l. .i . .ac de la , 1-C m a l h e u r e u x ava i t qui t te son travai l v e r s q t iiiali.de. Miwii Homans est ;i onl-i i int hors de dan 

M. S(gum, eoniHiissaire de police, 
eeile lerdalivc de suicide. 

constaté merci' ,ii 

'Waaqueba l . - /., t>rnne 'U sort. - - Voici les Bonn 
iimioiie de Wasqai hal appâtés à 

ul i ir lesorl ii lundi If février, : s heures da matin, 
>' , l i inti Iti l l l i . - . iv U i l c s t ; 

l lae i t Jean l l u p I M e . n a l e n g h i e i i Jeai Rapt i>te . I l e a u q u a n 
C h a r l i - , l l e r n a r d Kl l lde . I l o u l r e i i r r Ln l l l s . Ho , I l e / Ai -b i l le . H,l 
( . .eve «vr i l l e , H iupe i i e i r e H u b e r t . C a r d o n Victor . C u r e t t e Kl., 
e . i nlleau .iules C aevs Confiant Jules. , rkatelaere (lus. 

t* Ibar I s. Ilepreux Fra„eois,l>er,,issaut Emile.Uubois 
INuwal c, vrges, Drdenek Jules, Poreau Jean, Hantroo 

Fehx, II,cniez ueersee. 
a ., e a u x i.i'oiges, Jnveneaiix Louis. Lagarhe Alfred. Le-
i VKgusIe. I.ibbie lit Achille, Mmlins Moïse. Montaigne 

Paul, .Moreau Jules. Mullié Lropold. O.ion Alfred, l'ennel Pierre, 
l'icivet Emile, IMnm Léon, Prévôt Clotaire. Prouvon Jules, 
-auisoii (,u,l.,v. , Vanilerstichelen Augustin, Vanhuv sien Léon, 
W atit-ln-, Ceorges. 

C O M M I M t \ T I O \ S 
B E U R R E P U R , D É L I C I E U X , è. 3 f r . 6 0 . -

Maison centra le de la laiterie d 'Oostcamp, à R o u b a i x , 
î-ue du Bois , f H (treize). M a p a s c o n f o n d r e ! 
Dépôts : r u e P ierre-de-Roubaix , 1"0, à R o u b a i x ; 

e r u e de l 'Industrie , 2 (prés la r u e de Lil le) , 
à Rouba ix ; 

r u e Ue l'Hôtel-de-Ville, 4, à T o u r c o i n g . 
N . — E x i g e r sur les m o t t e s de beurre la m a r q u e 

de la la i ter ie d 'Oostcamp. 70573 

im*»* I N I V U K S rr non > 
o V p n l M 3 f r . l e c e n t 

v ih MKIII» AI.IBKDRÏBOL'X — A V I S » i l l . \ T l ' t I' ,laua I 
jourim, d Itouhaix (Craude édition i dans le l'ttttJow 
uai d otiiiaa 

W A T T R E L O S 
R é u n i o n d u Consei l m u n i c i p a l . — L e Conseil muni

cipal se reunira le vendredi 12 janvier,à 8 heures précises 
du soir. Voici l'ordre du jour de la séance : 

Nom'nation d'un secrétaire ; Lecture du procès-verbal 
de la .séance du ;o novembre IS93 : Révision des listes 
électorales, ni .mutation des délègues : Personnel de la 
Mairie : création d'un emploi nécessité par l'application 
dc la loi du 8 août 18'.t.i relative aux étrangers ; Kcl&irage 
public : communications diverses ; Droits de voirie : 
proposition de.M. ibrrin-Ctirrctte; Tramways de Roubaix-
l'ourcoinï : Demanda de pension formulée par Mme veuve 
Carliounet ; Demande de secours anx familles des mili
taires incorporés à l'âge de t u a 43 uns. 

• r o x m . C 3 0 x n j c * 
U n e c o n f é r e n c e a l a S o c i é t é d e G é o g r a p h i e . — 

Vujourd'hui j e u d i , .i hu i t h e u r e s et d e m i e d u s o i r , 
M. l'ablie S>agary, c u r é - d o y e n de T e i u p l e u v e (Nord) 
fera, e n la sa l l e de la Soc ié té d e G é o g r a p h i e , p l a c e 
Leverr ier , le récit d 'une e x c u r s i o n e n S u i s s e et e n 
part icu l i er d a n s la v a l l é e de l 'Engad ine . Cette eon 
iereBce sera a c c o m i i a g n é e d e n o m b r e u s e s projec t ions 
iiiniin uses . 

L e d é g e l . — Le d é g e l — u n beau d é g e l s a n s p lu i e 
et s a n s v e r g l a s — a v a i t c o m m e n c é a se m a n i f e s t e r 
d.nis la journée de mardi ; il n'a fait q u e s 'accentuer 
pendant la nui t e t tout a n n o n c e qu 'on v e r r a v i t e la 
tin de c e p r e m i e r h i v e r . 

— On a déjà c o m m e n c é à d é b l a y e r le c a n a l : la 
g l a c e n'avait pas m o i n s de 15 c e n t i m è t r e s d'épais
s e u r . , 

L ' o r n e m e n t a t i o n e x t é r i e u r e d e S a i n t - C h r i s 
t o p h e . On v i e n t d'ajouter d e u x n o u v e l l e s s t a t u e s , 
a u x trois q u i é ta ient déjà e n place d e p u i s q u e l q u e 
t e m p s : c'est la s ta tue de l'apôtre S a i n t - P a u l qui oc
c u p e la p r e m i è r e n i c h e d u t r a n s e p t . d u cô té d e s Hal l e s 
(Chapelle de s T r é p a s s é s . ) 

Los p r e m i è r e s s t a l u e s — e n p i e r r e d e Salnt-Dizier 
— ont é té e x é c u t é e s o T o u r c o i n g , a u x ate l iers de 
l 'entrepreneur d e s t r a v a u x de ravalement de s pet i t e s 
nefs; mais l e s d e u x d e r n i è r e s o n t é t é t r a v a i l r e e s à 
Gand, o ù d e m e u r e l e s c u p t e u r . 

A r r e a t a t i e n e n v e r t u d'an e x t r a i t de J u g e m e n t 
di i. t pas oubli,- les poursuites •!irisée* c o u d e le» deux 
gérants d'une agence d'affaires de Roubaix. avec succur
sale à Tourcoing: a v ie lor Dcmav, qui avait été condam
né a Lille pour escroquerie et violences, à 8 mois da 
pris m. avec application de la loi Bérenger, avait fait 
appel a Donai, où il avait vu réduire sa peine & 3 mois , 
mai*, san* sursis. Ne s'étant pas constitué dars les délais 
voulus , il a été arrêté, Inndi matin, à son domicile, par 
la gendarmerie ,et conduit en voiture, à Lille. 

piutro 
h e u r e s et d e m i e de P a p r é a m k l i et avait é té v u dans 
un e s t a m i n e t de T o u r c o i n g , d'où il était parti v e r s 
hui t h e u r e s pour r e g a g n e r s o n domic i l e . 

P o u r raccourc ir son c h e m i n , il avait s u i v i la vo i e 
fe i l ' ée , et c'est a ins i q u e , v i c t i m e de s o n i m p r u d e n c e , 
il a v a i t é t é atte int par le train qui lui a v a i t p a s s é s u r 
les jambes ; le pied g a u c h e , e n effet, était auss i m u 
ti lé à la c h e v i l l e . 

O u v r i e r la l ior ieux et r a n g é , Ju le s Dhal luin n'était 
â g é q u e de t rente - sept a n s . 

l -ollu'i ies-Haies. co in l l . i u i e n . - o u r t . ili . — Itrelarittimit ih ili'rrs 
fin m. - Zuhiia Claevs. 11 mois, rue Thecle. » . — hache! 
Mens. Il ans, rue de Lorraine, M. — Louis uelplannue. M ans, 
rue Marceau. 17. — (ieorgette Notule, ti jours, rue du Pile, l!> 
— Marie l l h e l l i n . 70 a n s . rue d u C o l l é - e . S I . — A n i e r i e W a -
snon, 48 ans, rue de Tourcoing, cour si-Louis, s. — Catherine 
Walteau. 7i ans. nie (le l'Oniincle!, isn. — Auguste llovvn. I 
mois, rue de Mouvcanv, 61. — Adèle Kvraid, 60 ans. rue cle^ 
Ecoles — Yvonne Delevre, l rnor", rue de ht Poteuucrie, :il 
Adélaïde KroKé. 71 ans. rue Philippe-le-lton. io. —Nathalie 
(ii|inc. 7!i ans. rue de l'Aima. 180. cour Lecterea. 6. 

TOURC01XG. — Ductaiationt de naissances du mfrmfli m 
jiinrtii-. — r o m a n d l l e l a h a v c , r u e d e la l . a t l e . — L. iure Marie , 
r le la R a i l l e . - Kn i i l e ( ,à,l ie . r u e d u Il l . i l ic-Se.ni . — V a . 
lentMKj Lefebvre. rue l'élit Villa/e. - l'einami Cuurruert. rue 
il. • l ' i . l t . . Vlloise Vani . lerst i i l ie l . l u e de la IHaU'Iie-Pn; i e . 

L a t e r r i b l e c a t a s t r o p h e de Gand. — Soliveaux dé-
toits. — Voici les noms des victimes : De Uiéze, Valide 
veldc dit Schrabilde, morts : Morel, Sclieerllnck, 
Van llecke. Teirlyu'k, morts. Carlon, encore sous les 
décombres. 

uans la soirée M. le représentant Eetuan et le juge 
•l'instruction de Bock . e sont rendus sur les lieux. Ils 
ont assisté au dégagement du corps de l'entrepreneur 
l'eirlynck, nui a pu élre transporté à dix heures a la 
morgue. 

Le malheureux Teirlyuck, un homme fort, à la fleur 
do l'âge, père de plusieurs enfants, n'avait pas de bles
sures extraordinaires. Il aura été asphyxié par les dé 
bris de maçonnerie. Les travaux de déblaiement oui été 
alors inlerroniptis. Ils seront repris vendredi malin. Lue 
• eiile victime reste sous les décombres: le nommé Car
ton, que l'on n'espère plus retrouver vivant. 

Vers midi, est mort, à l'hôpital. Gustave de Ruyck,qni 
avait eu la cuisse écrasée dans l'éboulemeut. 

Les ciiu| blessés sont les nommés Sctierlinck llenoi!. 
contusions à la poitrine e l à la tête: Vande Velde, bles
sure au genou et à la jambe; De Huyek Pierre, plaie» 
profondes à la tète: Morel François, plaies du uez et coin 
motion cérébrale et Van llecke François, qui a pu être 
trausportechez. ini . Leur état est relativement salisfai 
saut. 

Les pompiTs se sont remis & l'ouvrage ce matin pour 
découvrir le cadavre du malheureux Carton. Les fouilles 
sont dtfflcilas, l'amas de décombres étant éva luéà Î00 
mètres cubes, et fort dangereuses, car des pans de mur 
r»sti* iiebont menacent i chaque instant d'écraser les 
sauveteurs. 

Le pui'uiiet s'est rendu ce matin sur les l ieux du sinis
tre, accompagné d'experts. Les travaux de déblaiement 
sont poursuivi* avec prudence, les immeubles voisins 
ayant souffert par l'cffoudrement. 

L e s f a n e r a l i e s d n p r o f e s s e u r V a n B e n e d e n . — 
Le conseil communal de Matines vient dc décider dans 
sa séance extraordidaire d'aujourd'hui après-midi, d'en
voyer une dépulation aux funêraiies du professeur Van 
Beneden, natif de Matines. Le buste du défunt sera placé 
dans l'antichambre dn conseil el voilé pendant six mois. 
La population sera invitée à arborer le drapeau en be ne. 
vendredi, le jour des funérailles. L'enterrement se fera 
à Heverlé. 

B r u g e s . — La succession de Mgr Faict. — Le chap i t r e 
se réunira endéans la huitaine pour désigner les trois 
candidats a soumettre au choix du Pape. On cite comme 
candidats probables le vicaire généra! M. De Urabandere, 
M. De ilryse. le curé doyen de Courtrai et le directeur 
lu grand séminaire de'Druges. Le nom du lils de M. 

.Mulou, l'ancien ministre. » été aussi nus en a v a u l . ' 
M o r t d e M. d e C a z e n a v e . — M. de Cazeaave, consul 

général de Belgique a Athènes, est mort mardi matin. 
M. Gérard H a r r y . rédacteur à Yliflrpi'ii'Uinr.' kelge, 

est compris parmi les nouveaux Chevaliers d'honneur 
nommés à l'occasion du 1er janvier à Paris. 

N o c e s d'or à J e t t e S a i n t P i e r r e . — Ce matin, mer
credi, les époux Devleeschouwer, cultivateurs, ont célé
bré leurs noces d'or. Salves de coups dccanon.bouqutts , 
corbeilles, rien ne manquait a la fête. 

Horr ib l e a c c i d e n t a l a g a r e d 'Alost . — U n m o r t , 
u n b l e s s é . — Ou écrit d'Alost, le 10 janvier : 

« La gare d'Alost a été,hier soir, le théâtre d'un affreux 
accident. Deux voyageurs, qui descendaient du train 
venant d'Anvers-Sud à 5 h. 36, ont élo renversés par la 
Malle des Indes. L'un d'eux a été lue snr le conp et hor
riblement mutile : c'est M. Vereruysse, d'Aeltert, père de 
sept enfants, dont t'i.bi" a 10 ans. L'antre voyageur a eu 
le cràue frai 
Inde: 

Cet événement a produit en rilie une douloureuse im 
pression. 

U n c r i m e a Oorderen . .— I m enquête est ouverte 
an ~uj"l d'un crime abominable qui aurai! eu lieu dans 
c t v i-ouiumne. L'ouvrier accuse ni, le foi-lait dont au
rait lé victime une jeune lil le de divi-sept ans . 

Expulses reconduits à ta frontière. 

Les iWrniersr l te l i c s o b t e n u s pai>M. L i p p m a n n o n t '1 
é té m o n t r e s c e s jours-ci à la Société d'études photo- ' 
graph iques et ils ont obtenu u n s u f e é s d'admiration. 
Auss i tô t après i ls ont é t é expéd iée ù B r u x e l l e s o ù 
i ls s e r o n t e x a m i n é s et feront l'objet do conférences . 
Ils s e r o n t présentés a u s s i e n A l l e m a g n e e t dès que 
l e s s a v a n t s é t r a n g e r s l e s a u r o n t é t u d i é s et appréc iés 
c o m m e il conv ien t , M. Lippinann l e s c o m m u n i q u e r a 
off ic ie l lement à l'Institut, déjà a u c o u r a n t dc se s 
be l les d é c o u v e r t e s qui o u v r e n t à la photographie u n 

'domaine Titltrreari CT^lrmTtîre. 
En l 'absence de M. Lijqmiann, r e t e n u chez lui par 

u n e l é g è r e indispos i t ion , s o n préparateur . M. Alphon
s e l ierget , a b i e n v o u l u s e m e t t r e a i m a b l e m e n t à no
tre d ispos i t ion et n o u s d o n n e r d a n s le laboratoire de 
p h y s i q u e dc la Sorbonnc les r e n s e i g n e m e n t s a v e c 
e x p é r i e n c e s à l'appui de nature à in téresser les lec
t eurs , d i t Y Eclair. 

T O U T E S L E S M É N A G È R E S Q U I A I M E N T L E 

BEURRE PUR 
•JHIII 

Bfousoron 

Disposant u n pui s sant apparei l à project ions é lec
tr iques , M. Berget nouf a tout d'abord m o n t r é , s u r 
un écr in , q u e l q u e s - u n e s de s p h o t o g r a p h i e s l es p lus 
s igni f icat ives . 

En p r e m i e r l ieu le spectre solaire dont les c o u l e u r s 
apparaissent a v e c u n e intens i té et u n éclat ex traor
d ina ires . Les r o u a g e s , l e s b l eus , l es o r a n g e s sont 
v ibrant s e t profonds , e t la qua l i t é de c e s t o u s e s t 
d'une pureté et d'une r i ches se te l les qu'i ls d o n n e n t 
un plaifiir p r e s q u e comparable à ce lui m ê m e que pro
curerai t u n e œ u v r e d'art. 

P u i s v i e n t u n perroquet empai l l é , dont l e p l u m a g e 
r o u g e et b leu est f idèlement reproduit par la photo
graphie et a v e c beaucoup de v ivac i t é . Nous v o y o n s 
auss i d e u x photographies de branches de h o u x , dont 
les f eu i l l e s , e n v e r s c o m m e endroi t , sont m o d e l é e s 
a v e c u n e g r a n d e f inesse et dont l es pet i tes ha ies rou
g e s t ranchent s u r l e vert c o m m e des perles de corai l . 
Il e?t important de noter , g r â c e à cette e x p é r i e n c e , 
q u e la d é c o u v e r t e do M. L ippmann p e r m e t d'obtenir, 
e n m ê m e t e m p s , a v e c u n e franch i se abso lue , les 
c o u l e u r s c o m p l é m e n t a i r e s . 

U n e autre photographie reproduisa i t u n e petite 
c h a r g e e m p r u n t é e a u c o u v e r c l e d'une boite d'allu-
met tes - l ioug ies . Certes , c e n'est po int u n e œ u v r e 
d'art, m a i s c e qu'il importe e n cette occas ion de re
m a r q u e r , c'est la net te té é t o n n a n t e et la fidélité a v e c 
laquel le sont v e n u s l e s t o n s d e ce t te e n l u m i n u r e . Il 
y a d e s b lancs d'une qual i té parfaite e n e l l e - m ê m e , 
c e qui p r o u v e q u e tous les t o n s d u p r i s m o , dont se 
c o m p o s e c o m m e o n sait le blanc , v i e n n e n t a u s s i b ien 
en m é l a n g e qu'en j u x t a p o s i t i o n . 

Enfin M. B e r g e t n o u s a m o n t r é d e u x p a y s a g e a , a v e c 
le ton v e r t m ê l é de j a u n e des arbres , l es terra ins 
b r u n s , l e s c ie l s b l eus , l e s m u r s v i v e m e n t éc la i rés 
p; r la l u m i è r e du so le i l . 

Ici l ' i l lusion e s t parfaite , et l'on c o m p r e n d s a n s 
pe ino q u e lorsqu'on aura opéré s u r les c l i c h é s de p lus 
g r a n d e d i m e n s i o n q u e c e s pet i ts c l i chés d'expé
r i e n c e s , on pourra obtenir de vér i tab les m e r v e i l l e s . 

Les p r e m i e r s e s sa i s a v a i e n t d e m a n d é u n quart 
d'heure de pose . Les d e r n i e r s n'ont p l u s d e m a n d é 
q u e quatre m i n u t e s . N o u s s o m m e s s u r la v o i e de 
1 ins tantané ! 

U n e qual i té de c e s é p r e u v e s est qu'e l les p e u v e n t 
ê tre c o n s i d é r é e s c o m m e inal térables , p u i s q u e sou
m i s e s à u n e lumière, des p lus in tenses et a y a n t serv i 
à de s project ions s a n s nombre , e l les o n t c o n s e r v é 
toute l eur net teté et leur in tens i t é . 

D é p l u s , «'lies no .sont pas. retoucl iables , et o'eei 
ksi u n e part icular i té qui t ient :•• l eur n a t u r e m ê m e , 
h la s tructure nwléculai i 'e de ia '.surface photogra
ph ique . 

Maintenant c o m m e n t a-t-ou procédé p o u r a r r i v e r 
à de pare i l s résu l ta t s . 

V o u s savez que la l u m i è r e s e p r o p a g e c o m m e le 
s o n , par o n d e s à travers l 'espace , Or, c e s o n d e s v e 
nant frapper u n e surface p lane sont r é p e r c u t é e s par 
el le et v i e n n e n t r e n c o n t r e r l e s o n d e s q u i c o n t i n u e n t 
à ê tre é m i s e s . 

Les o n d e s r é p e r c u t é e s e l l es o n d e s é m i s e s par les 
objets l u m i n e u x et co lorés s e eoui>ent e n cer ta ins 
l » i n l s , e t de m ê m e q u e des v ibrat ions s o n o r e s ren-

. , contrant d'autres v ibrat ions p e u v e n t ê tre neutra l i sées 
.cuire, v u , état inspire de graudes mquie | c t p l w i u i r e j u s i l ence , do m ê m e a u x po ints d'inter

sec t ion d e s o n d e s l u m i n e u s e s il peut s e p r o d u i r e d e s 
zones o b s c u r e s . 

Ce sont j u s t e m e n t c e s s u p e r p o s i t i o n s de p lans obs
c u r s et d e plans l u m i n e u x qui , c o n s e r v é e s s u r la 
p laque s e n s i b l e d e l'objectif, p r o d u i s e n t l e s s u r f a c e s 
c o l o r é e s que v o u s a v e z v u e s . 

Mais c e s p lans s u p e r p o s é s sont d'une f inesse inan-

doicent .s'nilresscrau.i- Mpttt de it Laiterie SQot 

A ROUBAIX 
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A TOURCOING 
•4-, r u e d e l ' M ô t e l - d e - V i l l e , -fis-

( M a i s o n TANT.HË-VEItDONTIv") 
Un seul beurre dclicicii,r, sans niétançe, garanti 
dc la plus exquisepiurcté. Priai d a kilog : 3 fr. G0. 

r V . - R . I . e b e u r r e frs i i - - ; a r r i v e <-li:a<|n<-
j o o r <l«- la l a i t e r i e . 

E x i g e r sur les mot te s tle b e u r r e la m a r q u e dn la 
la i ter ie d'Oostcamp. 70583 
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16, Rue du Vieil-Ab envoir, 1.6 
R O U B A I X 

SPEC ALiTE 0 B l 
Trousseaux et Layettes 

FABRIQUE DE LINGERIE 
et Broderie à la main 

à. R e m i r e m o n t ^ o s g e s l 

CW OIS FUNEBRES l QBiTS 
La gendarmerie de Mouscron a reconduits à la frontière, préc iabie à 109)1, p u i s q u e p o u r le r o u g e par e x e m p l e 
mercredi, vers tro i s heures, quatorze étrangers de nalio- '. l e s v ibrat ions c o r r e s p o n d e n t a u n c inq m i l l i è m e de 
nalités diverses, contre lesquels le gouvernement belge a ' m i l l i m è t r e . 

Le~ et connaissances de la famille LAMH1N- ] 
pris des arrêtés d'experts 

K.ttraditivn d'un londiii né. — Mardi soir, vers 
GL0R1KUX, qui, pur oubli, n'auraient ua^ reçu de lellre | heures, la gendarmerie de Tourcoinga reconduit a 'la fron
de faireparl du décès de Mademoiselle Jeauiic-Marie-Joseph , tière cl remis entre les mains des gendarmes IJekételaerc 
LAMBIN, décédée a Houbaix, le'Jjauvier Is'.H. à l'âi/ede et De Koning .de Mouscron, un journalier, Pierre l i e r 
i l ans . ad.uiiiistrée des Sacrements de mitre mère la mans, natif de Couvain, condamné, le ï" décembre 189i. 
S linte l iglise. sont priés de considérer ie présent avis par le tribunal correctionnel de celte vil le , à un an de 
comme en tenant lieu et de bien vouloir assister à la. j prison, pour tentative de vol. Ilermans était venu se ré-
Messe de Convoi, qui sera célébrée le jeudi H courant, fugicrep France pourse soustraire àcel lecondaii ination. 

N e u v i l l e . Les préposés du bureau de Nenviile ont 
arrêté, mardi dans la soirée, porteurs de lourdes charge» 
de marchandises de contrebande, François Barré, Age de 
M ans , l'ileur, demeurant a Tourcoing;* et Auguste Lo*-
crivain, 16 ans, domestique de ferme, né à Zuyny-
bnide. 

* --rrTrZwn " 
L e t y p h u s . — l'n nouveau cas de typhus vient de se 

produire a l'Hôpital Sailli Sauveur. 

G r a v e a c c u s a t i o n c o n t r e un p r o p r i é t a i r e de Ll l e . 
— Le Parquet de Boulogne a fait, hier mardi, une des
cente à Calais, au sujel de l'accusation d'incendia volon
taire portée conlre M. Ladcnl, de Lille. Ile nombreux 
habitants du Kort Nieulay, témoins de l'incendie ont été 
entendus. I! semble résulter jusqu'à présent qu'on pour
rait bien se trouver en présence d'une affaire de 
chantage. 

• l ' a d m i n i s t r a t i o n d e s p o s t e s . — Sous ce titre, on 
lit dans l'Echo. 

« L'époque de l'année est l'époque des é lrenncs sans 
doute; mais c'est aussi la période où commerçants et 
industriels subissent le plus d'entraves à la bonne mar
che de leurs affaires. Sous prétexte d'un surcroît de tra
vail imposé par la circulation des caries dc visite, l'ad
ministration des Postes inflige aux courriers réguliers 
les retards les plus extraordinaires et même n'hésite pas 
à supprimer les distributions du soir. Les plaintes sont 
générales à cel égard dans noire vi l le et dans le départe 
nient: et e l les se produisent aussi bien à Uunkerque et 
à Avesues qu'à Lille. C est là l'indice d'une véritable 
désorganisation dans le service postal à l'époque dn re
nouvellement de l'année. 

» II est urgent qu'il soit efllcacetiient remédié à ce 
déplorable état de choses. Aussi bien les mesures à pren
dre pour y parer sont si clairement indiquées par le bon 
sens qu'on est surpris que l'administration des Postes 
n'ait point s o n g e a les appliquer. 

» Personne, en effet, ne trouverait A redire si l'on sépa
rait absolument le service des courriers ordinaires du 
service des cartes do visite. Recevoir quinze, jours après 
son envoi , la carte d'an ami qui vous envoie ses vieux 
à l'occasion du Nouvel-An, ue porte atteinte ni à vos in
térêts, ni a votre amitié, taudis que l'arrivée tardive d'une 
lettre commerciale peut-étro 1res gravement dommagea
ble a vosal laircs : cl ll n'est p u admissible, comme di 
vers cas noi iseu sont cités, qu'uni' lettre mise à la posta 
à Paris après cinq heures du soir, ne soit distribuée à 
Lille que surlendemain, vers la lin de la matinée. 

» guaiid il serait si simple dc mettre à part toutes les 
caries de visite, de les trier et faire distribuer, au furet à 
mesure que l'administratiou en trouverait les loisirs, 
par des facteurs auxiliaires, et de maintenir ainsi, sans 
modification, les courriers réguliers à l'époque du Nou-
vel-An.on est 1res surpris que l'Administration des Postes 
inllige à nos concitoyens, durant près d'un mois, au lieu 
d'avoir recours à cette méthode si logique, des retards 
qir désespèrent tous les commerçants, tous les indus 
tr ie l se t qui portent à leurs intérêts un réel préjudice." 

U n i n f a n t i c i d e a L o m m e — L-J tille Bretiue, demeu
rant à Lomme. àgee de vingt-cinq aus, a mis au monde, 
mercredi, ue enfant dont e l le s'est Immédiatement 38-
barrasséa eu le jetant dans les lieux d'aisance. Elle a été 
arrêtée le même jour et remise au parquet de Lille. 

à U heures, aux Vigiles qui seront chantées le même 
|our, à 4 heures, et aux Convoi et Service Solennels , 
qui auront lieu le vendredi M dudil mois, à 1 0 h e u i e s l | i , 
en i ' g l i s e Saint-Sépulcre, à Itouhaix. L'assemblée à la 
niais.m mortuaire, rue des Arts, 122. 

Les amis et connaissances de la famille MATHOM-
CliVKLIKB qui, par oubli , n'auraient pas reçu de lettre 
de faire pari du décès de Monsieur Georges-Félix-Alesui-
d e MATB0N, décédé à Herck-Plage, le 9 janvier t»Se>. à 
l'âge dc 14 ans , administré des Sacrements de notre 
ni re la Sainte Kglise, «xtl pries déconsidérer le-présent 
avis comme en tenanl lieu et de bien vouloir assister aux 
Convoi et Service Solennels, qui auront lieu le vendredi 
12 courant, à 10 heures 1|3, en l'église Notre-Dame, a 
Roubaix. L'assemblée a l'église. 

Les amis et connaissances de la famille CAROV 
KVKARn qui, par oubli , n'auraient pas reçu de lettre dp 
faire part du décès de Dame Adèle KYR'ARD, veuve de 
Monsieur Edouard CARON, décédéc pieusement au pres-

II a é l é é c r o u é à la prison de Courtra 
— Arrestation d'un rontumax. — l'n ouvrier de fabri

que, Charles Devos, ne à Bruges, condamne par conln-
max. le 14 décembre I8»2. par le tribunal de Courtrai, à 
huit jours de prison, pour outrages envers la police de 
Mouscrwn. a été arrête, mercredi malin, par les gendar
mes ValWenborgh et Debleude. Dévoua été transféré a la 
prison de Courtrai. 

T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e Courtra i . — A udience du 
mercredi iO janvier. Le 5 décembre dernier, deux 

-ouvriers, cordonniers, Louis Du mont el Léonard Depreter, 
OceupéeckezM. Henri l leindrickx, u.aitre cordonnier à 
Wattrelos (Tou ;nel profitèrent de l'absence de leur pa
tron, pou ' dévaliser son coffre-fort. Mu prêter moula sur 
le tqit, passa dans le grenier, et descendit au rez-de-
chaussée pour o n v n r la porte à son complice Dunionl. 

Luc fois iruiltrss de la place, les deux voleurs, après 
avoir fracturé le coffre-fort, s'emparèrent d'nne somme 
de 475 francs qui y étaii déposée; puis ils se rendirent à 

b v t è r e d è N Ô k ^ i a M » * Rou'baïx J e 9 l a n T l ê r " i s î » . d'au» i ! * o u l
J ? - L e n * ' . o r i P*", «le temps après ils furent mis en 

sa soixante el unième année, administrée des Sacrements état d arrestation par la gendarmerie belge Depreter oui 
de notre mère la Sainte-Eglise, sont priés de considérer | » * § • _ • ? * £ . Ç ^ Î S H S J*!*** . .p?,ur..yP.L?M!.5!?^.d?.m."! ? 
le présent av i s comme en leuant lieu el de bien vouloir leux ans de prison et cinq ans de surveil lance; quant ù 

Dumont. i! s'en lire avec un an dc prison. 
— Trois marchands de lait, Pierre Marissal,demeurant 

au Blanc Pignon. Alphonse,Delespaux, rue Saint-Pierre, 
et Elonmond Catteau rue de la Marlière.A Mouscron.sont 
prévenus d'avoir mis en vente du lait additionné d'eau. 
Le tribunal les condamne chacun condil iounel lemcnt à 
26 francs d'amende. 

assister à la Messe de Convoi, qui sera célébrée le ven 
dredi 12 courant, i o heures, aux Vigiles, qui seront 
chantées le même jour, à 4 heures et a u x C O L . c i et Ser
vit e Solennels, qui auront lieu le samedi 13 dudil mois, à 
10 heures, eu l'église Notre-Dame, a Roubaix. L'assem
blée à la maison mortuaire, presbytère de Notre Dame. 

Les amis et connaissances delà famille ML'LIÉ-MESREU-
MAITX qui. par oubli , n'auraient pas reçade lettre de faire 
par! du déecs de Monsieur Ïhéodore-Ioseph MILII., pré
sident du Conseil dc fabrique, décédé à Nouveaux, le 8 
janvier 1894, dans sa 77' année, ao.oinistrû des Sacre-
iiienls de noire mère la Sic-Eglise, sont priés dc considérer 
le présent avis comme eu tenant lieu el de bien vouher 
assister aux Convoi et Service Solennels, qui auront lieu . 
le vendredi 12 dudil mois, à iO heures Ji2, en l'église secours et contre I assiette de 1 Assistance publique 
de Vtouveanx. l e s Vigiles des Morts seront chantées le ! , Ce sont surtout les localités-frontières i|ui aui 
même jour à 3 heures. — Ils vous prient aussi d'assister 
à l'Obit du Mois qui sera célébré le mardi 13 février, à 
10 heures 1|2, en la même église. — L'assemblée à la 
maison mortuaire, hameau de 
10 heures. 

l f e n l n . — L'empnott de JO,000 francs.- Nous a v o n s 
annoncé hier que l'Administration communale de Mcnin 
est autorisée, par arrêté royal, à emprunter une somme 
de tiO.000 francs. 

Cet emprunt est destiné a couvrir l'augmentation dc 
charges qui résultera pour la v i l le dc l'application d'une 
loi récente iiiodiliant le mode de fixation du domicile dc 

T o u t e la difficulté était de t r o u v e r de s p laques à la 
fo is d o u é e s d e p o u v o i r ré f léchissant et de sens ib i l i t é 
à u n d e g r é suffisant pour c o n s e r v e r c e s inf in iment 
dé l i ca tes v i b r a t i o n s . 

Qu'a i m a g i n é M. L i p p m a n n ? T o u t s i m p l e m e n t 
de p lacer u n m i r o i r derr ière la p laque s e n s i b l e . C'est 
là le côté admirable de l ' invent ion , admirab le par la 
s impl i c i t é e t par l ' inattendu, e n m ê m e t e m p s , e t inat
tendu par sa s impl i c i t é e l l e - m ê m e . 

Dans la prat ique et pour obtenir u n miro ir par fa i t , 
o n s e c o n t e n t e de renforcer la p laque s e n s i b l e par 
u n e c o u c h e d e m e r c u r e qui , e m p r i s o n n é e , d o n n e l e 
m i r o i r théor ique e t prat ique l e p lus c o m p l e t et l e 
m o i n s c h e r . 

U n e r e m a r q u e i m p o r t a n t e doit ê t re fai te e n ter
m i n a n t . C'est q u e la d é c o u v e r t e de M. L i p p m a n n s e 
t rouva i t c o n t e n u e dans ce l le de Daguerre e l l e - m ê m e , 
car la p laque d 'argent s ens ib i l i s ée , n'était-ce pas l e 
miro ir d e M. L ippmann ; Mais d u n e part, p lus u n e 
p l a q u e est s e n s i b l e et m o i n s la s t ruc ture m o l é c u l a i r e 
d e sa s u r f a c e s e n s i b l e s e prête à l ' e n r e g i s t r e m e n t de s 
v i b r a t i o n s spéc ia l e s dont n o u s a v o n s par l é . C'est c e 
qui f;;it que la p laque d a g u e i r i c n a c n'avait p u conser 
v e r l e s • Ions •• c o m m e el le av.iil c o n s e r v é l e s •« va-1 
l e u r s . » Et c e qu'il y a de s u r p r e n a n t e n ce t t e a v e n 
t u r e , c'est q u e M. L i p p m a n n a fait u n e d é c o u v e r t e 
g é n i a l e , en r e v e n a n t , par le r a i s o n n e m e n t p u r , tout 
j u s t e au point de départ . 

I m m e n s e a s sor t iment d e L i n g e r i e f i n e , p o v 

ttOLSMADl ET L4YETTO 
Choix cons idérable d ' a e î î e l o w hautes n o u v e a u t é s 

pour e n f » n t x , en U o b e M b l s t i i c - l i o s t et <-i»ii-
l e n r s . I » « î i « i I I e t ( e H . P e l i ^ - s e M c n e h e m l r e , 
H o l x " - - i ! e h f t p t è s n o . < ' ! ; : » p « » i i x , l i n u t i c l s , 
T s i M i o r s , e l e . 

K o n n e t e r i e . d u p o n s e l l ' . t r . v a l o . ! - - I s a » 
ne l l c pour dam 

RIDEAUX EN TOUS GENRES 
. - i - i ' . U A U T É D E 

UHGEBROOÊA LA MAfN 
GRAND ASSORTIMENT UE 

DRAPS ET TAIES BRODÉS 

DEPOT âelpta^frES 
LINGE DE TABLE 

CHIFrilESET i o D E i U E S 
- A . P A Ç O I V 

Maison r e c o n n u e pour v e n d r e l i s i l i f i i sani mt d e 
c o n t i n u é e les art ic les l es p i n s H « i g ; i » é j * el le* 
n i i e n x » M K < » i - t i * . & d e s cond i t ions de bon mar
c h é e x c e p t i o n n e l . 

Grand choix d'Objets utiles pour Cadeaux de Fêtes 
P R I X - F I X E marqué tu chiffres connu» 

16, rue du Vieil-Abreuvoir, 16, Roubaix 
wmtmmkw^BÊmËOÊmËÊtmmkmÊ^BkW&ss^ai 

ATTENTION! 
J e c h e r c h e l e s a n c i e n s t imbre* poste de tous pays , 

a y a n t s erv i a v a n t 1874. et je pu i s en donner un bon 
pr ix , le mille-, on les t r o u v e sur les v ie i l l es corres
p o n d a n c e s de 1848 à 1874. 

. l 'achète a u s s i l e s a n c i e n n e s co l lec t ions de t imbres 
tous différents; de m ê m e q u e lea v i e u x t imbres ordi-
naires ; c e s d e r n i e r s par t rès g r a n d e quant i té . Je i uis 
acheter , a u poids , l e s v ie i l l e s correspondances pour 
e n ret irer l e s t imbres . Sur d e m a n d e , o n ?e rendra à 
domic i l e . 

S 'adresser à M. L. De NéefT, v i . r u e de* R e n t i e r s , 
B r u x e l l e s . : ;,, : : 11 - ; - , r. •.• 

NICKELAG 
FER, CUIVRE, ACIER 

P o u r u n travai l t r è < * s o i g n é par les d 
is- - . L a «Hiété colombophile •• Le procédés les p lus per fec t ionnés , s 'adresser à l'atelier 
leur dinfomu-i'les amateure quelle 1 i ~ „ : „ i . - i , „ „ ' ] , , , . / w^. . / . 7 w , * , , •» • ' 
prochain, n janvier, sa première ™* B ' C / " ? * ? , e l a " 'Société de CtUUtructlOi ilecam-

que et Electrique du JXortt», - « , rite iules Dere-
f/uaucourt. ïttmbaix. 36154 

L i v r a i s o n r a p i d e . I * r i Y m o d e n ' - - . . J8J 

C H R O N I Q U E C O L O M B O P H I L E 
l'NE EXPOSITION DE PIGEON 

Pigeon roubaisien-ti a l'honiieu 
organise, pour dimanche prochain, M janvier, .•** nn 
exposition au siège social, chez M. Juin lïenard, eabarelier, 
rue d'Inkerniann, 170, Las exposants sont M5i.Pierre Guilmaiu, 
Arthur Vaucck et Jules ItenarJ. 

L E S C O M B A T S D E C O Q S 

n r o n l à 
faire face à nu plus grand nombre do secours aux indi
gents. 

T o u r n a i . — Une so'ennilé musicale. — Nous a v o n s 
la Croix-BonUlelte, à annoncé, il y a quelques jours, la solennité musicale qui 

36363(1 j se préparc à Tournai pour le dimanclie, 48 janvier, 1 " 
heures du soir. On annonce l'organisation dc cinq trains 
spéciaux qui partiront dans diverses directions i l'issue 
de ce concert. C'est dire l'attraction qu'exerce sur le pu
blic cotte fête artistique annuel le justement renommée 
par la valeur de la société de musique qui l'organise et 
cette fois aussi par la présence de S. A. n . le prince béri 
lier de Belgique et dc l'illustre compositeur français, 

M. Jonnarl, ministre des travaux publics, député du j J. Massenet. 
Pas-de-Calais, a re<;u, à Paris, dans la matinée de mer- i L'aulenr de « Marie Madeleine » arrivera à Tournai le 
crol i , une délégation du comité d'action dans ce départe- i 20, pour assister aux dernières répétitions de son oeuvre. 
nient, eu vue de la création du grand canal du Nord. Le prince Albert arrivera le dimanche, a 7 heures du 

qui re,ullcra., ,our la v i l le d c ^ a p p i r a t i o n d u n e ^ f f S f f i û f f î J ? J B ^ W & ^ & J g t . 
rie Sanil Klni. établis nie de la Gare, M. 

— Vendredi 1à janvier, a dc ï m o u pour 30 frani-s de la 
Brasserie Saint Kloi contre la .sueiétéj.Sommers de Lille. 

— Mardi 16 janvier, rendage de la même partie à Wazemmes-
— Vendredi 19 janvier, i de 3 pour «3 francs tous poulets 

contre les Ambulants de Roneq à la ltrasserie St-Eloi. 
— Vendredi if,, rendage à la Brasserie Saint-Eloi de la par

tie jouée chez M. Leclereq à Lille. 
— Dimanche Î8 janvier, ï de 3 mort à la Brasserie St-Eloi. 

un vieux et deux poulets nés et nourris on France. La brasserie 
St-Eloi et Neuville contre tes sociétés dc Ronetr et Hondnes " 

LE CANAL DU NORD 

M. le Préfet du Pas dc-Calais, les sénateurset les députés 
de ce département étaient présents. 

M. Alapetile a présenté au ministre les membres de la 
délégation: puis M. lléprez, sénateur et président de la 

soir, par train spécial et sera reçu à la gare avec 
honneurs dus à son rang. 

Le bureau de location pour cette fête sera ouvert 
dater du dimanche l i janvier, chez le trésorier de la 

délégation, a exposé un certain nombre de voiux: il es- j société, 7. quai dos Salines, a Tournai, où l'on peut rote 

M a r c h é a n x b l é s d e L i l l e du 10 janvier ihïii. (Cours 
commercial.) — Blés : de 15 à 1b francs les 80 kilos. 

Eu boulangerie, les farines «ont offertes de 27 à 2K fr. ; 
les prix sont bien tenus. 

Les affaires ne sont lias bien actives. 

B o n n e l l a l è r e . — Lins de pays. — Toujours très peu 
de lins: prix en hausse. 

Lms de Russie .— Des prix pins élevés payés en Russie 
cl exigé? par les vendeurs ont entravé les transactions 
sur noire marché: il en est résulté nne diminution s e n 
sible dans lo chiffre d'affaires de cotte semaine. 

Etoupes de peignago.— La demande continue à être 
bonne dans tous les genres, non seulement pour la 
consommation intérieure, mais encore pour l'exporta
tion. L'extrême réduction des stocks limite forcement 
les affaires. Prix fermes. 

Fils. — Affaires toujours très act ives . Prix en hausse. 
Fils de jute.— Continuation d'une demande très active 

& pleins prix. On prévoit nne noave l le hausse. 
Toiles. — Toujours un bon courant d'affaires à pleins 

prix. 
s » —; 1 ;—; — 

T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Dans -on 
L a c c i d e n t de l a t e i n t u r e r i e L l é n a r t . - U jeune audience du mercredi 10 janvier 1894, le tribunal correç-

onv i.-r Joseph Lamurecht qui a échappé si miracuieu- . ttonnel de Lille a prononcé les condamnations s m -
.Min;8t'$ la mort, se trouve dans u n état relitiveseejrt i vantes : 

l ime qu il y a lieu d'ouvrir de uouveaux débouc'jés, de 
développer le Iravail national et la richesse publique, 
cesser d'être tributaire des nations voisines, qui impor
tent annuellement en France plus de dix mil le tonnes 
de houil le. 

Pour obtenir des résultats désirables, des mesures, se
lon M. Pépiez, sont à prendre. Elles peuvent se diviser 
eu deux calégeries : les unes devant apporter une amé
lioration immédiate à la situation. 

1* Un abaissement général des tarifs de transports des 
bouil les françaises par les chemins de fer ; 

î* L'établissement de larifs spéciaux à prix réduits pour 
les zones où la concurrence étrangère se fait le plus sen
tir : 

3° L'obligation pour les compagnies de chemins de fer 
et les administrations de l'Etat de n'employer, sauf les 
cas de force majeure,que de la houille indigène. 

Les autres plus lointaines, mais devant donner des ré
sultats non moins fructueux et au nombre desquelles 
il faut placer en première ligue le canal du Nord. 

M.Jonnart a répondu qu'il s'était préoccupé déjà des a l iénions que la délégation venait lui soumettre, que 
epuis quelques années les Compagnies de chemins de 

1er ont conseuti des abaissements de tarifs, qu'il est assu
rément désirable de s'engager p'us hardiment dans cette 
voie, i condition de ne rien faire qui puisse augmenter 
les charges déjà si lourdes de la garantie d'intérêt. 

ii. Jonnarl a donné ensuite de longues expl ic i t ions a 
cet égard. Il sera prochainement saisi de nouvel les pro
positions des Compagnies. Quant à la création du canal 
du Nord, il est tout disposé à entrer e n relations avec les 
principaux intéresses, et notamment avec les Compagnies 
houillères, et à procéder rapidement a l'examen des offre» 
de concours qui peuvent être faites à l'Etat. 

La délégation s'est ensuite retirée eu remerciant le 
ministre des explications qu'il venait de lui donner et 
do sa sollicitude pour les intérêts dont el le avait mission 
•ie t-'eutetenjr 

ii î r ses places en envoyant un mandat postal à l'adresse 
indiquée. Le prix d'une première (numérotée) est de 
o francs. 

M o r t de froid. — ITn terrible accident est arrivé à 
Seven-Eeken. Le nommé François s'était rendu à Gand, 
en compagnie de son fils maladif, dans le but de faire 
traiter ce dernier par un médecin de la vi l le . 

Au hameau Nicuwport, à Seven-Eeken, les deux mal 
heureux, harassés de fatigue, s'endormirent sur la voie 
publique. Lorsque le père s'éveilla, il trouva à coté de 
lai son lits mort de lroidl Lui même est tombé malade. 
C'est faute d'argent que les denx malheureux avaicnl 
entrepris le voyage à pied. 

L4 PHOTOGRAPHIE DES COULEUR 
D'ici q u e l q u e s j o u r s , M. Lippinann soumet tra à s e s 

c o l l è g u e s de l 'Académie des s c i e n c e s , l e s résu l ta t s de 
s e s n o u v e l l e s e t é t o n n a n t e s e x p é r i e n c e s s u r la p h o 
tographie d e s c o u l e u r s . 

On s e s o u v i e n t de la s u r p r i s e et d u r e t e n t i s s e m e n t 
q u e provoqua sa p r e m i è r e c o m m u n i c a t i o n , d a n s la
q u e l l e il a n n o n ç a qu'i l a v a i t p u photographier direc
t e m e n t e t a v e c u n e p o s e u n i q u e l e spec tre sco la ire 
d a n s tout son éc la t . 

D è s lors , le pr inc ipe d e la d é c o u v e r t e de la photo
g r a p h i e d e s c o u l e u r s était t r o u v é e t i l n'y ava i t p lus 
qu'à l 'appl iquer d a n s la prat ique , a u x objets l e s p l u s 
d i v e r s . C'est 2e qu'a fait l ' i l lustre s a v a n t depu i s l'an
n é e d e r n i è r e , e t le progrès e s t tel q u e l'on peut d ire 
q u e l a poss ibi l i té de photographier t o u s l e s ob e ts e t 
t o u s l e s a spec t s de la na ture , e t m ê m e , u l é r i e u r e -
m e n t , d e t irer c e s p h o t o g r a p h i e s i p l u s i e u r s e x e m 
plaire 3 .n 'est pruaqu'vure ,aoatre de t e m p s . 

celui qui mettra au parc un vieux coq au 
lieu d'un poulet. 

Le preniier dimanche le mars grand concours de coqs à la 
Brasserie St-Eloi. 

Dimanche 7 janvier à II heures 112 » eu heu chez M. Victor 
Deconiock, cale du Tribunal rue «le l'Industrie, un grand essai 
de coqs. M. Alei< l'amateur bn.ii connu a Tourcoing et aux en-
\ lions puni la renommée de ses coqs a rois au (tare pour le-
essayer des coqs dcjzraude valeur qui sont destinés à battre 
contre la société de ITaidéde Ilouliaiv pour nue psi tic de luo 
fr Beaucoup d'amateurs assistaient à cet essai. 

Dimanche 7 janvier a eu lieu une belle partie de rendage 
d'un ï de 3 pour 30 francs à l'estaminet du cuirassier contre la 
société du Compas de Moilseion. 

La société du Cuirassier a gagné ta partit. 
— Lundi 8 janvier, a eu lieu chez M Jules Dugaidin, estanii 

net du Ti^re. rue du Casino une partie d'attaque d'un 3 de 5 
mort pour 50 francs aller et retour et plume pour plu me con
lre la société de la Nouvelle Aventure de Tourcoing. La Nou
velle Aventure a gagné les 3 paires. 

TocRCoiNfi. —Aujourd'hui, jeudi 11 janvier, aura lieu chez 
M. Desroiisseanx, estaminet de l'Ours, rue des orphelin:,, uuc 
belle partie de coqs pour 30 francs, contre le cuirassier. 

JEU DE BOULE 

Pavillon du lins >, rue de la Malseuce 
T.a mise sera de i j eenlimes. on | s s i n prendre 6 mises. 

L'inscription aura lieu de (> heures a s h. i|-j du soir. Lo jeu 
commencera à 6 heures Ici. 

HE ES 
nie n'est possible qu'en la maintenant joue et ii.nl i,,, 
bon bandage ap;iroijiiéa cliaqnu,cas. SI. J . I t t U ' m v . 

«lu Bâta, 11. 
i p u a i i l i 

lu 
. t m m l a i r i s t c breveté s. c. D. I 
ICnuhïiix. a inventé nne n<uiv, 
Obtient beaucoup de succès depi 
faite en tissu inusable, s a n s r e s s o r t d 
ioin derrière elle, tous les anciens bandages joiii'iicllê' 

Ë
c n t a p p n p i é s . Ce n o u v e l a p p a r e i l m a i n t i e n t joui e t nu i t 
hernie quelles que soient les occupations ,|, s personn -

,_4i la porlcit. les rendant aussi aptes à Irai nller nu • , 
elles n'étaient t,as blesser.. 

;Seul inventeur :J. BARBRY, il. r. i i toiEiitai i 
liistrnsWins«nre» ' , , „ „ / , , „ < „ .: ., •. • 

Seul dépnsit;,!,,. j, |\.„|, ,.,„„.. \; H, .„ , i t i v - , . i,.,,,,, , 
|disl«*. .»!•. ru<* d u 4 liâl<-;»ti. 

I I . 

USASII TaÉATRB DC RoisAix. — Bureau** "h. t | t . Rideau a 
8 heures. — Jeudi 11 janvier. — Hcrodiade, grand opéra en 
t actes et 7 tableaux. 

Tnr.ATKEDErîoiBAix situ*ruesArrlumedoet Richard-Lcnoir. 
Direction : k l" VEUVE G. DtscHAMTs. — Bureaux a 7 h. IrJ. 
Bjdeaua8 ll. 0|O — Jeudi 11 janvier 183». — Champtgnol 
maigre lui, grande comèdie-boiure en 3, actes. 

FIN DE_SAlSON 
GRANDS RABAIS 

a u r T O U S le>o A R T I C L E S 

A u G i a n d O c i i x ^ é l i a 
36886 / , rue de la Gare. i. LILLE 77821 

w n 

Guitare à accords à clef patentée 
Pour e u * oui. sans au . i r r , , u un,, instruction mus i 

cale, veulent se donner la jouissance de jouer d'un i n s 
trument, la (tuitareàaccords marque un véritable proTès 
Cet instrument, patenté par l'inventeur dans tons les 
pavs, mesure H e.M. et possède î | cordes Mi simples et 
10 doublées', au-dessus desquelles sC trouvent t>ooi'-iii'i s 
Ku abaissant une des poignées et PM passant, soit |, 
soit l a n c c a u . s U r U l l , . ,,,., , - , , ,„,„. „„ ( l M f e , „ 

plein et doux et d une purrie a satisfaire l'oreille lan lns 
exercée. Les cordes portent des numéros, k s poicnees 
les leltrcs A à [•'. La miuiqne r . | écrite en in lcs m u 
an-dessus de chaque noie se trouvent les iiuinéi 
lettres correspondants et démontre par là les cordes i 
toucher et poignées à pousser. La connaissance de la mu
sique écrite devient ainsi superlltie. Toute personne 
peut apprendre 1 jouer nu air (mélodie et acconinaeni'-
meut) a l'aide des ti poignées, en moins d'nne heure 

En dehors dn son splendideel tont spécial cet instru
ment a un avantage qui le place au-dessus de tout autre 
étant pourvu d'une clef à accorder, patentée permet
tant a tonte personue de l'accorder soi-même. Lue nolico 
de quatre pages est jointe gratuitement à chaque instru
ment, enseignant d une manière claire et facib nient com
préhensible ta façon de l'accorder, ainsi que la valeur 
des sons et la manière de les obtenir, \joutez~a ces van-
tages q n e l e prix de l'instrument avec notice expl icat ive 
» t o u m a > L 2 a i t s , _ a n n e a u , clef, et botte, n'est que i 

déjà plusieurs cahiers, an pr i t minime de ir-
cahier, contenant les morceaux les pins divers e h o n l 
chansons, extraits d'opéras et danses 
amateurs d'y ajouter un pupitre a . , 
p r i » 4 e fr. 1.80 et un sifuel-diap«*on 

Cet iastrumont, d'une construction 
pec i fort éy^aut . se vend c l ^ 

engageons I , 
ue pliant, au 

i et d'an as-

jLcap«ld JTEITff, * J^iè^^. 
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